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Et	je	peux	vous	brain-hacker	:

ceci	est	aussi	un	contre-manuel	d’espionnage	perceptif	à	distance.
	

Si	 la	 formalisation	 et	 l’industrialisation	 des	 procédés	 de	 télépathie	 et	 de
Perception	à	distance	par	une	agence	de	Renseignement	permet	d’espionner	les
mondes	 liés	 aux	 Ovnis,	 elle	 permet	 tout	 aussi	 bien	 de	 mettre	 sur	 écoute	 un
activiste,	sans	qu’il	s’en	aperçoive	autrement	que	par	une	soudaine	et	persistance
douleur	au	sacrum	(par	exemple).	L’identifier,	le	localiser,	l’écouter,	l’influencer.
Aussi,	chacun	devient	«	hackable	»	par	ces	procédés.	Mais	il	est	possible	de	se
protéger	contre	cet	espionnage	inédit.	C’est	aussi	ce	qu’expose	cet	ouvrage.	Les
Ovnis	mènent	à	tout	à	condition	d’en	sortir.



	

	

	

Écrit	destiné	aux	amateurs	de	sciences	de	l’espionnage,

à	tous	ceux	qui	ont	observé	des	Ovnis,

aux	amateurs	de	Science-fiction,

aux	activistes	pro-démocratie,	aux	ennemis	des	dictatures,

parce	qu’aucun	État	ne	doit	être	omniscient.



	

	

	

	

	

	

	

Ultima	versio



Dédié	aux	lanceurs	d’alerte
	

Je	 remercie	 les	 personnes	 suivantes	 ayant	 apporté	 leurs	 concours	 dans	 la
théorisation	de	cette	recherche	pratique	puis	l’écriture	de	cet	ouvrage	:

–	 Christophe	 Bellin,	 physicien	 des	 matériaux,	 ex-membre	 de	 l’équipe
rédactionnelle	de	la	revue	Troisième	Millénaire.	Il	a,	en	2012,	esquissé	avec	moi,
en	cours	d’un	échange	de	mails,	les	grandes	directions	de	recherche	qui	allaient
fournir	le	matériel	de	base	de	l’enquête	;

–	 Jacques	 Donnars,	 médecin,	 philosophe,	 psychothérapeute,	 l’un	 des
introducteurs	en	France	de	la	psychologie	transpersonnelle	et	de	la	sophrologie,
maître	désintéressé	entre	tous	;

–	Jean	Librero,	éditeur	hors	pair	de	Flying	Disk	France,	pour	son	soutien	amical
et	jamais	démenti	;

–	 Daniel	 Robin,	 auteur	 reconnu	 es-Ovnis,	 grand	 enquêteur,	 co-président	 du
Vertical	Project,	président	de	Ovnis	 Investigation.	En	m’apportant	 sa	préface	 à
un	stade	encore	très	imparfait	du	livre,	il	m’a	non	seulement	permis	de	prendre
conscience	de	la	force	et	de	la	valeur	de	toutes	ses	informations,	mais	il	m’a	en
plus	donné	la	force	de	continuer,	puis	d’améliorer	continûment.	Et	aussi,	dans	ce
combat,	 d’affronter	 les	 risques	 qui	 ont	 surgi	 pour	 moi	 à	 partir	 de	 la	 fin	 du
printemps	 2019	 -	 et	 surtout	 à	 partir	 de	 la	 parution	 de	 la	 deuxième	 version	 de
Espion	et	télépathe	:	j’ai	hacké	les	Ovnis	(octobre	2020)	;

–	Thierry	Rocher,	érudit	en	ufologie,	pour	sa	relecture	attentive	et	critique	;

–	Cyrille	Tavenard,	fondateur	des	dîners	ufologiques	de	Nantes,	pour	tout,	pour
son	excellence	en	tant	qu’humaniste,	conseiller	inquiet	et	ami	;

–	tous	les	lecteurs,	qui,	par	leurs	critiques,	leurs	achats,	ont	assuré	et	permis	de
financer	 la	mise	 en	 forme	 progressive	 de	 cet	 ouvrage	 à	 travers	 ses	 différentes
versions.	Ils	m’ont	ainsi	montré	que	c’était	toute	une	partie	de	ce	milieu,	la	plus
éclairée,	qui	désirait	ce	livre	et	me	soutenait.



Préface	de	Daniel	Robin
	

La	conclusion	à	laquelle	je	suis	parvenu	à	travers	l’étude	serrée	et	minutieuse	du
phénomène	Ovnis,	c’est	que	nous	vivons	la	plupart	du	temps	avec	une	sorte	de
«	 rideau	 de	 fumée	 »	 devant	 les	 yeux.	 Nous	 ne	 percevons	 presque	 jamais	 les
«	choses	»	telles	qu’elles	sont	en	réalité.	Comme	dans	la	caverne	de	Platon,	nous
ne	voyons	le	plus	souvent	que	des	ombres	qui	s’agitent	sur	un	mur.

Cela	 est	 particulièrement	 vrai	 en	 ce	 qui	 concerne	 le	 phénomène	 Ovnis.
Heureusement,	 de	 temps	 en	 temps,	 une	 lumière	 éclaire	 cette	 obscurité	 et	 nous
fait	 entrevoir	 furtivement	 la	 façon	 dont	 s’organise	 le	 décor	 qu’on	 a	 créé	 pour
nous.	J’ai	eu	de	la	chance,	car	ma	route	a	croisé	celle	d’un	de	ces	éclaireurs	qui
font	le	sale	boulot	pour	nous	:	dissiper	la	«	fumée	»	pour	que	nous	puissions	voir
la	réalité	en	face.

Le	 livre	 de	 Pierre-Gilles	Bellin	 qui	 relate	 les	 propos	 d’un	 certain	Anonymous
«	[…]	qui	a	été	un	authentique	Remote-Viewer	militaire	par	sa	connaissance	de
la	 pratique	 »	 est	 comme	 un	 faisceau	 de	 lumière	 qui	 traverse	 le	 «	 rideau	 de
fumée	».	Il	nous	montre	ce	qui	se	passe	réellement	dans	les	coulisses	et	ce	n’est
pas	très	reluisant.

Il	 soulève	 délicatement	 le	 voile	 des	 illusions	 qui	 nous	 maintiennent	 dans
l’ignorance.	Il	nous	montre	comment	on	nous	ment,	comment	on	nous	dissimule,
comment	on	nous	manipule,	et	comment	on	nous	maintient	dans	l’ignorance	au
sujet	 des	 entités	 extraterrestres	 qui	 peuplent	 l’univers	 et	 sont	 présentes	 depuis
très	longtemps	dans	notre	système	solaire.

Alors,	lecteur,	prends	conscience	de	la	chance	que	tu	as	de	tenir	entre	tes	mains
ce	livre	qui	ne	devrait	pas	exister.	La	censure	au	sujet	des	Ovnis	est	si	puissante
dans	notre	pays	que	rien	de	ce	qui	est	écrit	dans	ce	livre	n’aurait	dû	être	su.	Tout
ce	 qu’il	 révèle	 n’est	 pas	 censé	 exister	 aux	 yeux	 de	 la	 majorité	 de	 nos
concitoyens.	C’est	un	secret	d’État	et	cela	relève	de	la	sécurité	nationale.	Et	en	la
matière,	on	ne	 lésine	pas	sur	 les	moyens.	On	«	 liquide	»	 les	«	balances	»	 sans
autre	forme	de	procès.	Ce	livre	est	important	donc,	et	comme	je	l’ai	souvent	dit	à
Pierre-Gilles	Bellin	:	«	C’est	une	bombe.	C’est	du	lourd	».	C’est	très	sérieux.	Je
salue	 au	passage	 son	 courage	 car	 il	 a	 osé	 braver	 les	 interdits,	 ce	 qui	 n’est	 pas



sans	 risque	d’ailleurs,	 il	peut	en	 témoigner.	Pierre-Gilles	Bellin	est	diplômé	de
l’Institut	 d’études	 politiques	 de	 Paris	 et	 d’une	 école	 d’ingénieur.	 Il	 est	 aussi
essayiste,	blogueur	(Mediapart,	Agora	Vox)	ainsi	que	président	de	 l’association
Arca	 Minore,	 dont	 l’un	 des	 objectifs	 est	 de	 contribuer	 à	 la	 transition
environnementale,	 dans	 ses	 aspects	 écologiques,	 économiques	 et	 politiques.
Pierre-Gilles	 Bellin	 est	 animé	 par	 des	 valeurs	 éthiques	 et	 c’est	 vraiment
«	quelqu’un	de	bien	».	 Il	 croit	 qu’on	peut	 améliorer	 nos	 conditions	de	vie	 sur
notre	planète	et	rendre	les	hommes	meilleurs.	En	2011,	il	a	assisté	aux	contacts
entre	les	membres	du	Renseignement	français	et	américain	issus	du	projet	Star-
Gate.	À	cette	époque,	la	DGSE	souhaitait	créer	une	équipe	de	«	mediums	»,	ou
plus	exactement	de	télépathes,	pratiquant	la	visualisation	à	distance,	consciente
que	 les	 interactions	Ovnis/témoins	se	déroulaient	sur	ce	mode	de	 transmission.
C’est	dans	ce	domaine	que	Pierre-Gilles	 s’est	découvert	des	dons	et	 a	 reçu	un
enseignement	 progressif,	 dont	 une	 partie	 était	 dispensée	 par	 des	 espions	 de	 la
CIA	issus	du	projet	Star-Gate1.	En	plus	de	ses	activités	«	médiumniques	»,	 il	a
enquêté	dans	la	région	de	la	forêt	de	Brocéliande,	en	Bretagne,	où	les	apparitions
d’Ovnis,	notamment	au-dessus	du	camp	militaire	de	Saint-Cyr-Coëtquidan,	sont
très	nombreuses	(observations	que	les	militaires	ont	rapportées	eux-mêmes	à	une
source	 de	 Pierre-Gilles).	 À	 Paris,	 il	 a	 aussi	 investigué	 dans	 les	 milieux
s’intéressant	aux	liens	que	l’on	peut	établir	entre	perception	à	distance	et	Ovnis,
thème	 qui	 intéressait	 l’administration	 du	 renseignement	 (DGSE)	 pour	 des
opérations	d’espionnage	des	Aliens.	C’est	ainsi	que,	en	tant	que	«	source	»,	on
l’a	approchée	dès	 le	printemps	2012,	puis	en	novembre	de	 la	même	année.	Au
point	qu’en	avril	2013,	on	l’a	finalement	convaincu	de	participer	à	des	sessions
de	recherche	intuitive	et	de	tentatives	de	prises	de	contacts	«	psychiques	»	avec
les	entités	qui	pilotent	les	Ovnis.	Aussi	incroyable	que	cela	paraisse,	la	mission
de	Pierre-Gilles	Bellin	en	marge	de	 la	DGSE	était	d’entrer	en	contact	avec	 les
Extraterrestres	 et	 de	 les	 espionner	 !	 Selon	 lui,	 ce	 genre	 d’activité	 est
extrêmement	 sensible	 et	 les	Services	qui	 s’adonnent	 à	 ces	 activités	 ne	 tolèrent
aucune	«	fuite	».	Pierre-Gilles	Bellin	en	aurait	fait	l’expé-rience	à	ses	dépens	et
serait	 toujours	 sous	 surveillance	étroite	depuis	 sa	 rupture	avec	 la	DGSE	 :	 «	Je
crois	que	toutes	ces	filatures,	coups	de	fils	anonymes,	et	j’en	passe,	sont	dus	à	la
crainte	 de	 faire	 disparaître	 l’avantage	 stratégique	 que	 représente,	 pour	 tout
service	 de	 renseignement,	 l’industrialisation	 d’une	 technique	 d’espionnage
jusqu’à	un	point	qui	semble	assez	avancé.	»

Dans	 les	 années	 1970,	 Harold	 E.	 Puthof	 avait	 travaillé	 pour	 la	 Navy	 sur	 un



programme	 de	 Remote-Viewing,	 non	 parce	 que	 la	 Navy	 s’était	 convertie	 au
«	paranormal	»,	mais	parce	que	 les	USA	étaient	persuadés	que	 les	Soviétiques
possédaient	des	espions	«	psys	».	Ironie,	les	Soviétiques	avaient	précédemment
lancé	leur	programme	car	ils	étaient	convaincus	que	les	USA	avait	les	leurs.	En
France,	Alexis	Champion,	proche	de	l’Inrees,	a	fondé	en	septembre	2009,	l’Iris
Intuition	 Consulting,	 une	 agence	 de	 conseil	 et	 de	 formation	 spécialiste	 de
l’intuition.	 Champion,	 qui	 a	 été	 formé	 auprès	 d’anciens	 Viewers	 militaires
américains	est	l’un	des	pionniers	du	Remote-Viewing	en	France.	C’est	au	sein	de
l’Iris	 que	 Pierre-Gilles	 a	 commencé	 sa	 formation	 de	 Viewer.	 Pierre-Gilles
reconnaît	 que	 «	 l’écosystème	 entourant	 à	 l’époque	 l’Iris,	 l’Inrees	 et	 d’autres
groupes,	a	créé	une	sorte	d’émulation	globale	et	l’Iris,	 tant	que	l’Inrees,	m’ont
donné	 une	 ouverture	 d’esprit	 que	 je	 n’aurais	 jamais	 eu	 sans	 eux	 ».	 En	 tout,
Pierre-Gilles	Bellin	a	travaillé	deux	ans	-	et	avec	toujours	plus	de	réticences	-	à
la	périphérie	de	ce	groupe	secret	de	la	DGSE	qui	nourrissait	l’ambition	d’entrer
en	contact	avec	les	Ovnis,	de	les	espionner	et	d’en	tirer	quelques	connaissances
en	 ce	 qui	 concerne	 leur	 technologie.	 Les	 objectifs	 de	 cette	 structure	 n’étaient
nullement	 pacifiques	 et	 sa	 mission	 n’était	 pas	 d’instaurer	 une	 relation	 de
confiance	avec	les	entités	qui	pilotent	les	Ovnis.	Au	contraire,	il	s’agissait	d’une
pure	opération	d’espionnage	en	vue	de	tirer	quelques	avantages	technologiques.
La	DGSE	n’a	pas	forcément	conclu	que	tous	les	Ovnis	constituaient	une	menace
qu’il	 fallait	à	 tout	prix	éliminer,	mais	des	moyens	 importants	ont	été	employés
pour	comprendre	leur	 technologie.	D’où	la	rupture	de	Pierre-Gilles	Bellin	avec
ce	groupe	dont	 il	 ne	 supportait	 plus	 la	«	mentalité	 »	 :	 «	Ce	qui	m’a	 frappé	 le
plus,	 outre	 la	 violence	 des	 agents	 sur	 le	 vif,	 c’est	 de	 voir	 comment	 un	 corps
d’État	 comme	 l’armée	 pouvait	 être	 rigoureusement	 traditionnaliste,	 en	 même
temps	que	totalement	pragmatique,	jusqu’à	faire	appel	à	des	techniques	dont	il	a
su	 faire	 disparaître	 la	 part	 d’ésotérisme	pour	 les	 rendre	purement	matérielles.
Trop	purement	matérielles	et	dominatrices	et	c’est,	je	crois,	quelque	chose	qui	se
retournera	contre	eux.	»

Une	tentative	de	contact	avec	les	Extraterrestres	semble	avoir	été	couronnée	de
succès,	 mais	 selon	 Pierre-Gilles	 Bellin	 elle	 se	 serait	 finalement	 soldée	 par	 un
échec	et	se	serait	même	mal	terminée	pour	les	espions.	Son	témoignage	montre
que	le	sujet	des	Ovnis	semble	être	pris	très	au	sérieux	par	l’armée	et	les	services
de	renseignement	français.	Un	fait	intéressant	est	à	noter	:	il	m’a	expliqué	que	la
composante	extraterrestre	est	biologiquement	 télépathe	à	des	degrés	 infiniment
supérieurs	 au	 nôtre.	 Donc,	 les	 «	 fenêtres	 »	 que	 le	 groupe	 de	 viewers	 français
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